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			Le chemin de la liberté

			Aspirons-nous à expérimenter davantage la présence et la puissance de Dieu dans notre vie? Aimerions-nous connaître une plus grande liberté intérieure? Notre cœur a-t-il besoin d’être ranimé?

			Nancy Leigh DeMoss, qui s’est posé ces questions pour sa propre vie, nous livre ici le fruit de ses réflexions. A travers divers exemples empruntés à la vie quotidienne et à l’histoire biblique, elle montre par où est passé, pour elle et tant d’autres, le chemin de la véritable liberté intérieure.

			Auteur de Ces mensonges qu’on nous fait croire, et les vérités qui nous libèrent, Nancy Leigh DeMoss est collaboratrice de l’organisation chrétienne Life Action Ministries. Elle est aussi oratrice dans le cadre d’une radio chrétienne aux Etats-Unis.
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			Seigneur, Dieu Très-Haut, trois fois saint,

			Rempli de douceur et d’humilité,

			Dans la vallée de la vision où tu m’as conduit,

			J’habite dans les profondeurs,

			Mais je Te vois dans les hauteurs;

			Je suis encerclé par les montagnes du péché,

			Mais je contemple ta gloire.

			Donne-moi d’apprendre de ces paradoxes:

			Le chemin de l’humiliation conduit à l’élévation,

			Car celui qui s’abaisse sera élevé,

			Le cœur brisé connaîtra la guérison,

			L’esprit contrit se réjouira,

			L’âme repentante criera victoire.

			Etre dénué de tout, c’est tout posséder,

			Porter sa croix, c’est porter la couronne,

			Donner, c’est recevoir,

			Le creux de la vallée est un lieu de visions glorieuses.

			Seigneur, comme, en plein jour,

			On peut voir les étoiles du fond d’un puits,

			Et comme, plus profond est ce puits,

			Plus brillantes sont les étoiles;

			Donne-moi de découvrir:

			Ta lumière dans ma nuit,

			Ta vie dans ma mort,

			Ta joie dans ma tristesse,

			Ta grâce dans mon péché,

			Tes richesses dans mon dénuement,

			Ta gloire dans ma sombre vallée.1

			
				
					1	 Tiré de: The Valley of Vision: A Collection of Puritan Prayers and Devotions.
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			Préface

			En novembre 2001, j’ai été témoin d’une prodigieuse intervention de Dieu dans le cœur de plus de cinq cents pasteurs et responsables chrétiens réunis en Corée du Sud. La présence du Seigneur s’est manifestée soudainement par une conviction de péché profonde et véritable, produisant une authentique repentance et un brisement dans le cœur de ces croyants.

			Certains sont restés toute la nuit devant le Seigneur avant qu’«il ne les laisse partir». Ils étaient convaincus que Dieu les invitait à considérer leur péché selon sa perspective à lui, à y renoncer entièrement et sans attendre, et à se laisser purifier, pour devenir des vases utiles dans sa main et des instruments de réveil dans leur pays (cf. Actes 3:19).

			Il était impressionnant de voir et d’entendre ces hommes brisés crier à Dieu dans une repentance et un désir de purification véritables, et le supplier de produire le réveil spirituel au sein de son peuple et de leur nation. Ils étaient particulièrement affligés par la terrible condition de leurs compatriotes en Corée du Nord, qui n’avaient pas, comme eux, librement accès à l’Evangile.

			Un cœur véritablement brisé devant le Dieu trois fois saint est une condition préalable à toute intervention puissante de sa part pour le réveil.

			En juillet 1995, je me trouvais avec Nancy Leigh DeMoss à Fort Collins, dans le Colorado, lorsque ce véritable brisement s’est produit, un événement qu’elle raconte si bien dans ce livre. Elle témoigne de la manière dont elle a répondu personnellement à cet appel au réveil que Dieu a fait retentir dans le cœur et la vie de ses enfants. Je vous assure, nous ne serons plus jamais les mêmes.

			Prenons au sérieux ce message que le Seigneur adresse aux pasteurs, aux responsables chrétiens et à tous ceux qui lui appartiennent, et répétons-le à travers notre pays. Aujourd’hui encore, il est absolument certain que si Dieu permet des temps de crise dans notre vie, ainsi qu’il le dit en 2 Chroniques:

			Quand je fermerai le ciel et qu’il n’y aura point de pluie, quand j’ordonnerai aux sauterelles de consumer le pays, quand j’enverrai la peste parmi mon peuple… 

			2 Chroniques 7:13

			c’est pour nous conduire ensuite à expérimenter ceci:

			Si mon peuple sur qui est invoqué mon nom s’humilie, prie, et cherche ma face, et s’il se détourne de ses mauvaises voies, je l’exaucerai des cieux, je lui pardonnerai son péché, et je guérirai son pays.

			2 Chroniques 7:14

			Je crois que Dieu nous dira alors à nouveau:

			Mes yeux seront ouverts désormais, et mes oreilles seront attentives à la prière faite en ce lieu. 

			2 Chroniques 7:15

			Dans cette optique, je suis, pour ma part, en train de procéder à des changements véritables et profonds dans ma vie. Ce que je demande au Seigneur, c’est qu’il produise ce réveil si nécessaire au sein de notre nation et à travers le monde. Et c’est pourquoi je recherche surtout le réveil dans mon propre cœur et désire me consacrer davantage à la prière.

			J’aimerais vous encourager à prendre au sérieux cet appel que Dieu a si clairement adressé à Nancy: «l’appel au brisement». Prêtons attention aux précieux conseils qu’elle livre dans cet ouvrage, et mettons-les en pratique dans notre vie, notre famille et notre Eglise. Obéissons à Dieu dans ce qu’il nous montre, sans attendre et jusqu’au bout.

			Suite aux événements du 11 septembre 2001, de nombreux gouvernements du monde ont commencé à se remettre en question pour faire face aux nouvelles réalités d’aujourd’hui. Mais le peuple de Dieu et ses responsables vont-ils continuer comme avant et faire comme si rien ne s’était passé? Il ne faut pas qu’il en soit ainsi!

			Souvent, les chrétiens ne savent pas comprendre le message du Seigneur dans les temps de crise qu’ils peuvent traverser, et ils ont encore plus de mal à savoir ce qu’il convient de faire devant Dieu dans ces moments-là. C’est pourquoi, ce livre sera pour nous à la fois une parole particulièrement à propos de la part de Dieu, mais aussi un guide pour revenir à lui, afin qu’il puisse à nouveau œuvrer au travers de son peuple en vue du réveil spirituel.

			Henry T. Blackaby

		

	
		
			Introduction

			Viens, comme un feu, purifier nos cœurs.

			Que la flamme du sacrifice les ravive,

			Et que notre être entier soit une offrande

			à notre Rédempteur.

			Andrew Reed4

			***

			En juillet 1995, quatre mille collaborateurs de Campus pour Christ5, venus de tous les coins des Etats-Unis, se sont retrouvés dans le gymnase de l’Université du Colorado, à Fort Collins, pour leur rassemblement semestriel. Tous étaient venus avec une attente particulière.

			Au cours du printemps précédent, des mouvements de réveil spontanés s’étaient répandus sur plusieurs campus, d’universités chrétiennes ou séculières. Certains membres de Campus pour Christ, qui avaient été les témoins directs de ces événements, avaient un vif désir de voir Dieu se manifester davantage.

			Désirant voir le Seigneur produire un renouveau spirituel au sein de leur équipe de collaborateurs, les responsables de l’organisation avaient été encouragés à placer cette conférence d’été sous le thème du réveil. Comme ce sujet leur tenait vraiment à cœur, ils avaient décidé de ne pas suivre le programme habituel, mais de ménager, chaque matin, un long moment au cours duquel les participants pourraient rechercher la face de Dieu. Seuls un ou deux orateurs parleraient, et leur temps de prédication ne serait pas limité. C’est ainsi que de larges plages horaires sont restées libres, car les responsables souhaitaient laisser à Dieu la direction des événements.

			La conférence a débuté le vendredi par une journée d’adoration, de prière et de jeûne. A certains moments, ce désir général de voir le Seigneur à l’œuvre était clairement perceptible. Ainsi qu’en témoignaient les prières des uns et des autres, il s’est même intensifié les jours suivants, suite aux messages apportés par des orateurs tels que Bill Bright6, sur le «premier amour», ou Dennis Rainey7, sur la nécessité pour les chrétiens d’honorer leurs parents. Il y a eu aussi de nombreux témoignages donnés par ceux qui avaient pu observer l’œuvre de Dieu sur plusieurs campus au printemps précédent.

			Connaissant mon fardeau pour le réveil personnel, la direction m’avait demandé, plusieurs mois auparavant, si je serais d’accord de parler à l’occasion de ce rassemblement. Consciente de la grande responsabilité qui m’incombait, j’ai attendu du Seigneur sa conduite pour le message à apporter. Ce n’est qu’à peine deux semaines avant la conférence que j’ai eu la conviction de ce que je devais dire: j’avais à cœur d’aborder le sujet du brisement et de l’humilité. Ce thème ressortait particulièrement de l’étude et de la méditation du livre d’Esaïe que j’avais entreprises depuis quelques mois. Par ailleurs, le Seigneur avait récemment fait une œuvre dans mon propre cœur en me conduisant à un nouveau degré de repentance et de brisement dans un certain domaine de ma vie.

			C’est ainsi que, le lundi matin, je me suis levée pour parler à cet ensemble de missionnaires, que Dieu avait préparés pour ce moment précis, et j’ai partagé avec eux ce que le Seigneur m’avait montré au sujet du véritable brisement. Environ dix minutes avant la fin du message, j’ai aperçu, du coin de l’œil, deux hommes qui, discrètement, avaient quitté leur place, quelque part dans ce vaste gymnase, pour s’avancer vers l’estrade, où je parlais. Là, ils s’étaient agenouillés en silence.

			J’ignore toujours qui étaient ces hommes et la raison exacte de leur démarche. Mais, avec le recul, je crois que leur humble initiative a préparé le terrain pour qu’une œuvre de brisement et d’humilité se produise dans le cœur des autres.

			En conclusion, j’ai cité un vieux gospel qui, le printemps précédent, avait été chanté lors de nombreux rassemblements de réveil par les étudiants:

			Ne Te détourne pas de moi, ô doux Sauveur,

			Entends mon humble cri;

			Alors que Tu appelles les autres,

			Ne Te détourne pas de moi.

			J’ai suggéré que nous chantions ce cantique et encouragé les participants à répondre à ce que Dieu leur montrait au sujet de l’humilité et du brisement dans leur cœur. Il était environ 10 h 30, pour autant que je me souvienne.

			Ce qui s’est produit au cours des heures et des jours suivants est presque trop solennel et trop précieux pour être décrit. En fait, c’est la première fois que j’écris quelque chose à propos de cette semaine-là; je n’ai même pas mentionné ces événements dans mon journal intime.

			J’ai hésité avant de savoir s’il était juste ou non de publier ce bref compte-rendu. Car je tremble à la pensée de voler à Dieu la moindre gloire pour cette visitation de sa grâce qu’il nous a accordée. Je sais trop bien que ce qui s’est produit là n’avait rien à voir avec moi. J’étais bien plutôt (et je suis toujours) moi-même demandeuse d’un rafraîchissement spirituel, que l’instrument d’un quelconque réveil. Je suis consciente – et j’en parlerai plus en détail dans les pages suivantes – des luttes de mon cœur concernant ce péché si grave qu’est l’orgueil, sujet que je me suis sentie appelée à aborder ce jour-là.

			Mais ce qui m’a poussée à parler de ces choses dans mon livre, c’est la conviction que ce que Dieu a fait dans ce gymnase universitaire, au cours de cette semaine-là, n’est qu’un aperçu de l’œuvre qu’il aimerait accomplir dans le cœur de tous les chrétiens. Il désire révéler sa présence et sa gloire à son peuple. Il souhaite remplir nos cœurs, nos foyers, nos Eglises, et nos missions de son amour et de son Esprit. Il veut répandre sa grâce sur le sol aride et desséché de nos vies.

			Dieu aimerait renouveler en nous le «premier amour» pour Christ, raviver la flamme de la consécration qui, autrefois, embrasait nos cœurs, donner la réconciliation là où il y a la dispute et nous accorder une véritable restauration dans les domaines de nos vies qui «tombent en ruine». En bref, il désire ranimer nos cœurs. Et tout cela commence par le brisement et l’humilité. Il n’y a pas d’exceptions, pas de raccourci, pas d’autre chemin.

			Nul ne sait pleinement, ni ne peut saisir véritablement, ce qui s’est passé en cette chaude journée de juillet. Mais je crois que la plupart de ceux qui étaient présents pourraient affirmer que Dieu était là et que sa présence s’est manifestée de façon particulière. Lorsque son œuvre a commencé à se faire dans les cœurs, le reste du programme prévu pour la journée a été annulé. Il s’est produit la même chose le lendemain, ainsi que le surlendemain, tout du moins le matin.

			En réalité, le culte de 9 h 00 s’est prolongé, sans pause officielle, jusqu’au soir à minuit. Même si certains quittaient parfois discrètement la salle pour manger quelque chose ou s’occuper de leurs enfants, la plupart des participants désiraient poursuivre la réunion. Tout au long de la journée, heure après heure, les gens sont restés collés à leur siège, dans l’attente, dans l’écoute, dans la repentance, dans la prière et dans l’adoration.

			Le «Moby Gym», comme son nom l’indique, n’est qu’un gymnase; c’est le «quartier général» du club omnisports de l’Université du Colorado. Ce n’est pas vraiment le genre d’endroit où l’on s’attend normalement à rencontrer Dieu. Mais cette semaine-là, il est devenu un «sanctuaire», un lieu saint, où le Seigneur a manifesté sa présence de façon inhabituelle à ses enfants. La salle tout entière s’est transformée en un autel sur lequel hommes et femmes venaient offrir à Dieu leur vie en sacrifice. Par centaines, et le cœur sincère, ils se sont humiliés devant lui et les uns devant les autres: maris et femmes, parents et jeunes gens, collègues de travail, directeurs et subordonnés. Les jours suivants, des griefs de longue date – certains remontaient à plusieurs décennies – ont été mis à la lumière, et des relations brisées ont pu être rétablies.

			Convaincus par l’Esprit saint, beaucoup sont venus au micro pour confesser devant Dieu et devant les hommes certains péchés précis qui se trouvaient dans leur vie. Dans la présence du Seigneur, chacun ôtait «son masque»; il n’y avait plus de façades. Les participants reconnaissaient ouvertement leurs besoins spirituels et leurs manquements.

			Lorsque, à minuit, ce lundi soir, la décision a été prise de mettre fin à la rencontre pour que chacun puisse aller dormir avant le programme du lendemain, plusieurs faisaient encore la queue pour s’exprimer au micro.

			Un des souvenirs qui me sont encore particulièrement présents aujourd’hui est une scène qui ne cessait de se répéter: à peine une personne avait-elle confessé son péché que dix, vingt ou même trente autres se levaient pour l’entourer et prier pour elle. Il y avait toujours des groupes qui priaient près de l’estrade. De ferventes supplications s’élevaient de leur cœur vers Dieu en faveur de ces croyants à l’âme brisée, qui s’humiliaient pour tout péché et lien imaginables.

			L’œuvre de brisement qui avait lieu dans cette salle était à la fois extrêmement personnelle et profondément collective. Je crois que les prières de ces croyants qui s’humiliaient devant Dieu dans une véritable repentance étaient comme une agréable odeur montant jusqu’à son trône.

			Ce qui s’est produit dans ces journées n’était pas toujours bien ordonné, ni conventionnel ou facile à expliquer. Les temps de réveil peuvent parfois manquer de cohérence. C’était un peu comme si on avait retourné une grosse pierre et braqué les projecteurs sur les insectes et vers qui grouillaient en dessous. Tous n’étaient pas forcément à l’aise face à ces «confessions publiques». Cependant, d’une manière générale, les gens étaient d’avis qu’il ne s’agissait pas là d’une œuvre humaine, et que toute tentative de reprendre le contrôle des événements aurait équivalu à se placer devant un train lancé à vive allure en le sommant de s’arrêter.

			Les responsables de l’organisation étaient tous d’accord là-dessus: ils ne voulaient surtout pas éteindre ou attrister le Saint-Esprit. D’heure en heure, ils ont cherché Dieu, demandant: «Seigneur, que devons-nous faire maintenant?» Fallait-il laisser les événements suivre leur cours? (ce qui impliquait d’annuler certaines interventions et sessions de formation prévues). Jusqu’à quand fallait-il laisser venir les choses? Et comment fallait-il procéder, pratiquement? (Dans un groupe aussi important, il y avait divers facteurs à prendre en compte, notamment les mille cinq cents enfants dont il fallait s’occuper.) Quand l’Esprit de Dieu est à l’œuvre, il n’y a pas d’«experts». Rien de ce que nous avions pu lire ou expérimenter ne nous avait préparés à «gérer» cet événement. Cela aussi nous a rendus humbles.

			Grâce à Dieu, le Dr Henry Blackaby, auteur de Votre expérience personnelle avec Dieu8, faisait aussi partie des orateurs invités. Ainsi, lorsqu’il est arrivé, ce premier soir, il s’est assis pour écouter chaque personne, l’une après l’autre, décharger son cœur et exprimer son besoin d’être purifiée et remplie de l’Esprit. Le lendemain matin, il a prêché sur la nature de la véritable repentance, et son message était vraiment inspiré par le Saint-Esprit. Puis, pendant les sept ou huit heures qui ont suivi, il est resté debout, près de ceux qui venaient au micro confesser les péchés que Dieu leur avait montrés. Par sa solide connaissance des Ecritures et son expérience pastorale de plusieurs années, il a pu aider ces gens à entrer dans une repentance profonde et véritable.

			En réalité, le message que Dieu a utilisé cette semaine-là pour conduire ses enfants dans une plus grande liberté intérieure, clé d’un service plus fructueux, est destiné à tout croyant. Et, d’une manière générale, il faut admettre que ce message manque dans les Eglises évangéliques d’aujourd’hui. Nous parlons beaucoup de l’adoration, de l’unité, de la réconciliation, de l’amour et de la puissance de Dieu, mais nous avons oublié l’élément essentiel qui rend ces choses possibles. A mon avis, ce n’est qu’en retournant à ce message, c’est-à-dire à la nécessité du brisement et de l’humilité, que nous pourrons expérimenter le rafraîchissement dont nous avons si désespérément besoin dans nos vies, nos foyers et nos Eglises. C’est là le point de départ.

			Ce message n’est pas nouveau. Comme nous le verrons, c’est un principe éternel, présent, comme un fil conducteur, dans toute l’Ecriture. En réalité, c’est le seul moyen par lequel nous pouvons nous approcher d’un Dieu saint. C’est le remède du divin médecin pour une grande partie des «maladies» qui affectent le cœur des hommes et empoisonnent leurs relations. La solitude, la crainte, les esclavages intérieurs, les relations brouillées, les problèmes de communication, les fossés entre générations, les conflits non résolus, le sentiment de culpabilité, la honte, l’égocentrisme, les dépendances, l’hypocrisie et parfois même la timidité, sont autant de problèmes (et la liste n’est pas exhaustive) qui trouvent leurs racines dans l’orgueil, mais qui, par un brisement authentique et un retour véritable à l’humilité, peuvent être anéantis.

			Avons-nous besoin d’une fraîche effusion de la grâce de Dieu dans notre vie? Aspirons-nous à cette vie abondante, cette vie qui dépasse le domaine de l’humain, cette vie largement abreuvée par l’Esprit? Voulons-nous être affranchis de ces habitudes égoïstes et pécheresses qui entravent notre marche et empoisonnent nos relations? Désirons-nous trouver la plénitude et la joie? Notre cœur a-t-il besoin d’être ranimé?

			Ce livre est une invitation à rencontrer Dieu d’une façon toute nouvelle. C’est un appel à découvrir son cœur et ses voies, un appel à changer radicalement notre façon de penser et de vivre. Et cela implique de comprendre que l’élévation passe par l’humiliation, que la mort produit la vie et que le brisement conduit à la plénitude. Accepterons-nous de relever ce défi?

			Questions pour réfléchir

			Pour commencer

			* Qu’est-ce qui vous a poussé à lire cet ouvrage?

			* Aviez-vous des craintes et des réserves concernant ce thème du brisement et de l’humilité? Si oui, lesquelles?

			* En quoi la prière qui se trouve au tout début du livre montre-t-elle que les pensées et les voies de Dieu sont différentes des nôtres?

			Pour aller plus loin

			1. Avez-vous déjà eu l’occasion de vivre un réveil spirituel au sein du peuple de Dieu? Décrivez brièvement.

			2. Qu’est-ce qui vous a le plus frappé dans ce récit du rassemblement de juillet 1995? Quelles étaient les caractéristiques de cette visitation de l’Esprit que Dieu a accordée dans sa grâce?

			3. Avez-vous déjà éprouvé le même genre de profonde conviction de péché que les participants à cette rencontre? Si oui, sur quoi Dieu a-t-il fait la lumière dans votre cœur, et quels ont été les fruits de cette expérience dans votre vie?

			4. Qu’avez-vous ressenti face à cette description des confessions publiques qui ont eu lieu à ce moment-là? A votre avis, dans une situation semblable, auriez-vous participé, ou seriez-vous, au contraire, resté en retrait? Expliquez.

			5. [Le brisement] est le remède du divin médecin pour une grande partie des «maladies» qui affectent le cœur des hommes et empoisonnent leurs relations.

			Citez des versets de l’Ecriture qui confirment cette déclaration et expliquez.

			6. Par centaines, et le cœur sincère, ils se sont humiliés devant lui et les uns devant les autres: maris et femmes, parents et jeunes gens, collègues de travail, directeurs et subordonnés. Les jours suivants, des griefs de longue date – certains remontaient à plusieurs décennies – ont été mis à la lumière, et des relations brisées ont pu être rétablies. … Chacun ôtait «son masque»; il n’y avait plus de façades.

			A votre avis, que se passerait-il si des milliers de chrétiens dans notre pays et à travers le monde s’humiliaient de cette façon-là? Qu’est-ce qui changerait dans nos Eglises? Dans nos foyers? Dans notre vie? Et quel serait l’impact de ces changements sur le monde perdu?

			Suggestions

			A la fin de cette introduction se trouvent énumérés un certain nombre de problèmes qui ont pour racine l’orgueil, mais qui, par un brisement authentique et un retour véritable à l’humilité, peuvent être anéantis.

			En reconnaissez-vous certains dans votre vie? Pour approfondir le sujet, vous pouvez, durant les jours qui viennent, noter les versets de l’Ecriture qui en parlent ou qui promettent que Dieu vous transformera par sa grâce. Vous pouvez aussi parler de ces choses avec des amis chrétiens.

			Confiez-vous dans la grâce

			Cela implique de comprendre que l’élévation passe par l’humiliation, que la mort produit la vie et que le brisement conduit à la plénitude. 

			La vérité que nous rappelle cette phrase, empruntée à la prière du début de l’ouvrage, nous met peut-être mal à l’aise. Pourtant, Dieu a promis d’accorder sa grâce au cœur humble. Ainsi, c’est par cette chose même à laquelle nous résistons – l’humiliation – que nous pourrons obtenir les bénédictions auxquelles nous aspirons et qu’il désire nous accorder.

			
				
					4	 Pasteur anglais (1787-1862), auteur d’une vingtaine de cantiques. (N.d.E.)

				

				
					5	 Campus pour Christ est une organisation qui a pour but de faire connaître l’Evangile de Jésus-Christ, notamment par un travail auprès des étudiants. (N.d.E.)

				

				
					6	 (1921-2003). Fondateur de l’organisation Campus pour Christ. (N.d.E.)

				

				
					7	 Directeur et cofondateur de FamilyLife, organisation qui fait partie de Campus pour Christ, et qui a pour but de promouvoir les valeurs chrétiennes de la famille. (N.d.E.)

				

				
					8	 Henry Blackaby & Claude King, Votre expérience personnelle avec Dieu, Centre de publications baptistes, El Paso, TX, Etats-Unis, 1995.
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